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Jean 4 : 31 – 42 Message : Une moisson lente à pousser 

 

Une fois de plus, nous nous trouvons dans chapitre 4 de Jean. J’espère que vous 

êtes en train de lire cet évangile pour être familier avec le contexte et le contenu 

que nous étudions. Surtout ces 4 premiers chapitres.  

 

Révision 

 

1. Principes d’évangélisation 

Dans cette histoire nous avons appris des Principes d’évangélisation 

1. Nous devons entreprendre la conversation, prendre l’initiative. 

2. Nous devons communiquer la grâce et l’amour de Dieu et son offre de la 

vie éternelle. 

3. Nous devons témoigner de la bénédiction d’une relation avec Dieu. 

4. Nous devons aborder le problème du péché. 

5. La fausse religion doit être abandonnée.  

6. Jésus Christ doit être présenté. 

7. Le Saint-Esprit doit travailler. 

 

2. La vraie adoration  

• v.21 La vraie adoration n'est pas liée à un lieu. Le nouveau Temple, c’est le 

peuple de Dieu. 

• v. 22 La vraie adoration est basée sur la vraie connaissance de Dieu. 

• v.23 Christ a introduit la vraie adoration : les gens nés de nouveau et 

remplis de l'Esprit, adorant en accord avec une révélation vraie et complète 

de Dieu. 

• v. 23 Dieu cherche les vrais adorateurs. 

• v. 24 Dieu n'accepte que la vraie adoration. 

 

3. Résultats de la vraie adoration : 

1. Dieu est glorifié. 

2. Les chrétiens sont purifiés. 

3. L'église est édifiée. 

4. Les perdus sont évangélisés. 

 

Mais il reste encore à apprendre dans ce chapitre. Je vous demande de lire et 

relire et de méditer sur ce chapitre, posez des questions, car il est tellement riche 

en application pour notre vie quotidienne. 

 

Une histoire missionnaire 

Mais avant de lire le reste de ce chapitre, je voudrais raconter une histoire 

missionnaire. 

Arthur Rosser était un missionnaire suisse au Tchad pendant les années 60 

jusqu’à 1990. Il a habité à Massenya dans un village Baguirmi, une tribu 
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nomade musulmane. Avec leurs troupeaux, ils passaient une partie de l’année 

dans leur village, mais l’autre partie en parcourant les plains en recherche des 

pâturages. 

 

Comme un étranger, blanc et jeune, M. Rosser n’avait pas été accepté dans la 

communauté. Le seul ministère qu’il a trouvé était avec les enfants du village. Il 

les a enseignés le français et les enfants l’ont aidé à apprendre le Baguirmi. Petit 

à petit, en apprenant la langue, il a commencé à raconter les histoires de la Bible 

aux enfants. Les adultes du village ne s’intéressaient jamais à l’évangile. 

Bien âgé, il a quitté le Tchad, vraiment sans jamais vue du fruit de son 

ministère. 

 

Nous faisons une pause pour lire la fin de cette histoire de ce village 

samaritain : 

 

Jean 4 : 31 Pendant ce temps, les disciples le pressaient de manger, disant: 

Rabbi, mange. 32 Mais il leur dit: J’ai à manger une nourriture que vous ne 

connaissez pas. 33 Les disciples se disaient donc les uns aux autres: Quelqu’un 

lui aurait-il apporté à manger? 34 Jésus leur dit: Ma nourriture est de faire la 

volonté de celui qui m’a envoyé, et d’accomplir son œuvre. 35 Ne dites-vous pas 

qu’il y a encore quatre mois jusqu’à la moisson? Voici, je vous le dis, levez les 

yeux, et regardez les champs qui déjà blanchissent pour la moisson. 36 Celui 

qui moissonne reçoit un salaire, et amasse des fruits pour la vie éternelle, afin 

que celui qui sème et celui qui moissonne se réjouissent ensemble. 37, Car en 

ceci ce qu’on dit est vrai: L’un sème, et l’autre moissonne. 38 Je vous ai 

envoyés moissonner où vous n’avez pas travaillé ; d’autres ont travaillé, et vous 

êtes entrés dans leur travail. 

 

39 Plusieurs Samaritains de cette ville crurent en Jésus à cause de cette 

déclaration formelle de la femme : Il m’a dit tout ce que j’ai fait. 40 Aussi, 

quand les Samaritains vinrent le trouver, ils le prièrent de rester auprès d’eux. 

Et il resta là deux jours. 41 Un beaucoup plus grand nombre crurent à cause de 

sa parole; 42 et ils disaient à la femme: Ce n’est plus à cause de ce que tu as dit 

que nous croyons; car nous l’avons entendu nous-mêmes, et nous savons qu’il 

est vraiment le Sauveur du monde. 

 

Toute la conversation entre Jésus et la femme était en privé. Les disciples 

reviennent avec de la nourriture et ils ne voient rien sauf le dos de cette femme 

qui retour au village, une jarre d’eau abandonnée et Jésus assis au bord du puits. 

Ils essayaient de lui donner à manger, mais Jésus dit qu’il n’y a rien de plus 

satisfaisant que de collaborer avec Dieu. C’est encore mieux qu’un bon repas ! 

Ensuite nous avons ce proverbe bien connu, « Voici, je vous le dis, levez les 

yeux, et regardez les champs qui déjà blanchissent pour la moisson. ».  
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35 « Quatre mois de plus et ensuite la moisson » est probablement une citation 

d'un proverbe courant. Ayant semé une fois le grain, il ne restait plus à 

l'agriculteur qu'à attendre qu'il mûrisse. Jésus faisait remarquer que la moisson 

spirituelle est toujours prête et doit être récoltée avant qu'elle ne se gâte. 

Pendant qu'il parlait, les Samaritains quittaient la ville et traversaient les champs 

vers lui (v. 30). L'empressement du peuple, que les Juifs considéraient comme 

étranger et rejeté, montrait qu'il était comme du grain prêt à être récolté. 

 

Souvent, on cite cette phrase pour encourager les croyants à sortir de l’église et 

évangéliser. Mais la réalité semble liée à cette situation particulière. Au 

contraire de la réception parmi les Juifs, les Samaritains sortent de leur village 

pour venir auprès de Jésus, et en plus ils lui demandent à y rester et les 

enseigner.  

 

Jésus parle à ses disciples de ce grand nombre de Samaritains qui marchaient 

vers eux. L'opportunité d'une réponse spirituelle est maintenant ! En les voyant 

sortir du village, Jésus prépare ses disciples pour les deux jours à venir. Deux 

jours remplis d’enseignement parmi ceux qui en principe les disciples 

détestaient.  

 

La fin de cette exhortation parle au travail d’évangélisation, c’est comme la 

cultivation d’un champ et ça peut prendre du temps.  

Vs. 36 Celui qui moissonne reçoit un salaire, et amasse des fruits pour la vie 

éternelle, afin que celui qui sème et celui qui moissonne se réjouissent 

ensemble. 37, Car en ceci ce qu’on dit est vrai: L’un sème, et l’autre 

moissonne. 38 Je vous ai envoyés moissonner où vous n’avez pas travaillé; 

d’autres ont travaillé, et vous êtes entrés dans leur travail. 

 

Paul se sert de cette même image dans 1 Corinthiens 3 

1 Corinthiens 3 :6-8 6 J’ai planté, Apollos a arrosé, mais Dieu a fait croître, 7 

en sorte que ce n’est pas celui qui plante qui est quelque chose, ni celui qui 

arrose, mais Dieu qui fait croître. 8 Celui qui plante et celui qui arrose sont 

égaux, et chacun recevra sa propre récompense selon son propre travail. 

 

36–38 Les disciples n'auraient pas à attendre le résultat de leur mission ; les 

semailles et la récolte pouvaient continuer ensemble. Jésus a laissé entendre 

qu'ils avaient déjà reçu une commission pour récolter pour lui et qu'ils 

pouvaient bénéficier de la préparation que lui et les prophètes avaient faite. La 

récolte de personnes pour le grenier de Dieu n'est la tâche d'aucun groupe ni ne 

se limite à une époque. Chacun récolte le bénéfice de ses précurseurs, et les 

générations suivantes profitent à leur tour des réalisations de leurs 

prédécesseurs. 

 

Retournons au Tchad : 
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À peu près de 10 ans après son départ, dans le village de Tchaguine, un jeune 

missionnaire arrive pour traduite la Bible dans la langue Kwong. Un des anciens 

de l’église de ce village s’appelle Moïse Batchaguine. Un paysan, il parlait 4 à 5 

langues : l’arabe et le Baguirmi inclus. Et petit à petit le jeune missionnaire 

aidait Moïse à approfondir sa connaissance des Écritures. 

 

Les Baguirmi passaient souvent jusqu’à côté de ce village à la recherche de 

pâturages.  Alors Moïse, un évangéliste fervent, est parti leur rendre visite et il 

racontait les histoires de la Bible. 

 

Comme musulmans, les Baguirmi rejetaient ces messages, mais Moïse était 

fidèle à ses visites. Perturbés, les hommes Baguirmi ont porté plainte auprès de 

leur chef qui a convoqué un tribunal. Il a demandé ce que Moïse faisait. Les 

hommes ont dit qu’il parle d’une autre religion et racontait de fausses histoires 

des prophètes. Le chef a demandé à Moïse d’en raconter une. Et en écoutant 

l’histoire, le chef a donné sa décision : Moïse était le bienvenu dans leur camp 

et il pouvait continuer à raconter les histoires. Les hommes du camp étaient 

choqués et demandaient comment ? Le chef a dit, « Ces histoires sont vraies, ce 

sont les mêmes histoires que j’ai entendues lorsque j’étais enfant. » 

 

Vous voyez, le chef avait été l'un de ces enfants qui avaient passé leurs après-

midi à écouter les histoires bibliques racontées par Arthur Rosser il y a bien 

longtemps.  

 

Je vous raconte cette histoire pour encourager ceux qui attendent de voir le fruit 

de leurs efforts et l’effet de la Parole de Dieu dans la vie des autres. Souvent ça 

prend des années pour voir du fruit, mais la Parole du Seigneur est vivante, pas 

statique et elle demande une réponse dans la vie de ceux qui l’entend. 

 

Et cela correspond à notre passage d’aujourd’hui. Nous avons appris que les 

Samaritains se sont séparés des Juifs, mais ils gardaient une partie de la vérité. 

Ils considéraient les livres de Moïse comme sacrés : Genèse, Exode, Lévitique, 

Nombres et Deutéronome. Et comme nous voyons dans la réponse de la femme 

samaritaine : « 25 La femme lui dit: Je sais que le Messie doit venir (celui qu’on 

appelle Christ); quand il sera venu, il nous annoncera toutes choses. »  

Elle connaissait la prophétie de Moïse, «Deut 18 :18 Je leur susciterai du milieu 

de leurs frères un prophète comme Moïse, je mettrai mes paroles dans sa 

bouche, et il leur dira tout ce que je lui commanderai ».  

 

Malgré toutes leurs désobéissances, malgré leurs hérésies, ils avaient entendu la 

Parole de Dieu et le souvenir de cette Parole a eu ses effets, même après presque 

500 ans. 
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Ici la moisson, l’évangélisation et la conversion de ces Samaritains est le fruit 

d’une graine semée il y a presque 500 ans par Osé et Amos, et même avant par 

Moïse. 

 

Exactement comme le fruit de Moïse Batchaguine venait de la graine semée par 

Arthur Rosser. 

 

Nous ne pouvons qu’imaginer ce que Jésus a enseigné pendant ces deux jours, 

mais comme Dieu a déjà parlé au peuple d’Israël par les prophètes, j’imagine 

qu’Il aurait cité les passages qui parlaient de la désobéissance d’Israël et du 

jugement de Dieu. 

  

Osé ch. 4 : Mon peuple est détruit, parce qu’il lui manque la connaissance. 

Puisque tu as rejeté la connaissance, 

Je te rejetterai, et tu seras dépouillé de mon sacerdoce; 

Puisque tu as oublié la loi de ton Dieu, 

J’oublierai aussi tes enfants. 

7 Plus ils se sont multipliés, plus ils ont péché contre moi: 

Je changerai leur gloire en ignominie. 

10 Ils mangeront sans se rassasier, 

Ils se prostitueront sans multiplier, 

Parce qu’ils ont abandonné l’Eternel et ses commandements. 

 

Ch. 8 : Puisqu’ils ont semé du vent, ils moissonneront la tempête; 

 

Amos 2 : Ainsi parle l’Eternel: 

À cause de trois crimes d’Israël, 

Même de quatre, je ne révoque pas mon arrêt, 

Parce qu’ils ont vendu le juste pour de l’argent, 

Et le pauvre pour une paire de souliers. 

7 Ils aspirent à voir la poussière de la terre sur la tête des misérables, 

Et ils violent le droit des malheureux. 

Le fils et le père vont vers la même fille, 

Afin de profaner mon saint nom. 

8 Ils s’étendent près de chaque autel sur des vêtements pris en gage, 

Et ils boivent dans la maison de leurs dieux le vin de ceux qu’ils condamnent. 

 

5 : 27 Et je vous emmènerai captifs au-delà de Damas, 

Dit l’Eternel, dont le nom est le Dieu des armées. 

 

Nous imaginons que Jésus aurait raconté l’histoire d’Israël et leur a expliqué les 

raisons pourquoi les Samaritains sont dans un tel état et comment ils sont 

séparés de Dieu. 
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Mais Jésus citerait aussi les promesses données par les prophètes : 

Osé 2 : 21 Je serai ton fiancé pour toujours; je serai ton fiancé par la justice, la 

droiture, la grâce et la miséricorde; je serai ton fiancé par la fidélité, et tu 

reconnaîtras l’Eternel.  En ce jour-là, j’exaucerai, dit l’Eternel, j’exaucerai les 

cieux, et ils exauceront la terre;  la terre exaucera le blé, le moût et l’huile, et ils 

exauceront Jizreel.  Je planterai pour moi Lo-Ruchama dans le pays, et je lui 

ferai miséricorde; je dirai à Lo-Ammi; Tu es mon peuple! et il répondra: Mon 

Dieu. 

 

3 : 4, Car les enfants d’Israël resteront longtemps sans roi, sans chef, sans 

sacrifice, sans statue, sans éphod, et sans théraphim. 5 Après cela, les enfants 

d’Israël reviendront; ils chercheront l’Eternel, leur Dieu, et David, leur roi; et ils 

tressailliront à la vue de l’Eternel et de sa bonté, dans la suite des temps. 

 

6 : Venez, retournons à l’Eternel! 

Car il a déchiré, mais il nous guérira; 

Il a frappé, mais il bandera nos plaies. 

2 Il nous rendra la vie dans deux jours; 

Le troisième jour il nous relèvera, 

Et nous vivrons devant lui. 

3 Connaissons, cherchons à connaître l’Eternel; 

Sa venue est aussi certaine que celle de l’aurore. 

Il viendra pour nous comme la pluie, 

Comme la pluie du printemps qui arrose la terre. 

 

Et à la fin, comme il a déjà dit à la femme, « Jésus lui dit: Je le suis, moi qui te 

parle. » Je suis Le Prophète promis par Moïse. Je suis La Parole Éternel de 

Dieu. Je suis le Fils de David, le Roi d’Israël. Je suis le Messie promis. Je suis 

celui dont vous attendez, et malgré les années dont vous avez étés séparés, je 

suis venu pour vous sauver. Et comme nous lisons, le peuple de ce village a 

répondu « nous savons qu’il est vraiment le Sauveur du monde. » 

 

Si nous ne voyons pas de récolte, pas de fruit de notre évangélisation, sachons 

que la graine de la Parole est toujours vivante et lorsqu’elle tombe sur la terre 

fertile, elle pousse et porte du fruit, bien que ça soit quelqu’un d’autre qui la 

récolte. 

 

Galates 6 :9-10 9 Ne nous lassons pas de faire le bien; car nous moissonnerons 

au temps convenable, si nous ne nous relâchons pas. 10 Ainsi donc, pendant que 

nous en avons l’occasion, pratiquons le bien envers tous, et surtout envers les 

frères en la foi. 

 

Chers frères et chères sœurs, je ne peux pas vous dire que les champs sont 

toujours blancs pour la moisson. Ce n’est notre travail, notre devoir est de 
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semer, communiquer fidèlement, clairement l’évangile, par nos paroles et 

soulignés par l’exemple de nos vies. Semons largement et abondement sachant 

qu’une partie tombera sur les rochers, parmi les épines, une partie sera mangée 

par des oiseaux, mais une partie tomberont sur un sol fertile.  

 

Et si vous êtes comme ces villageois samaritains, séparé de Dieu, je prie que 

vous écoutez les paroles de Jésus et que vous reconnaissez qu’il est le Sauveur 

du monde et que vous l’acceptez comme votre Sauveur. 

 

Ce chapitre est un des grands exemples de l’évangélisation dans la Bible. Que 

Dieu nous aide à réfléchir sur son enseignement. 

 

Amen. 


